
Le champion mondial de l'huile d'olive reçoit une offre de 

rachat du fonds CVC Partners 
 

Le groupe privé Deoleo, champion mondial de l'huile d'olive en bouteille, a reçu une 

offre de rachat du fonds britannique CVC Partners, l'un des plus grands fonds de 

capital-investissement au monde. La proposition qui valorise le groupe à 439 millions 

d'euros donne « un prix de 0,38 euro par action pour la totalité des actions de 

l'entreprise, avec d'autres détails qui sont actuellement négociés, mais pour l'instant il 

n'est pas possible de confirmer si nous parviendrons à un accord et quand cela se 

fera », indique Deoleo dans un communiqué, mercredi 9 avril. 

Deoleo, qui a publié en 2013 un bénéfice net de 20 millions d'euros, possède les 

célèbres marques espagnoles d'huile d'olive Carbonell et Hojiblanca mais aussi les 

italiennes Bertolli et Carapelli. 

Réorganisation de l'actionnariat 

Coté à la Bourse de Madrid, Deoleo avait annoncé en novembre qu'il mandatait la 

banque américaine JP Morgan pour notamment « évaluer des possibilités de 

réorganisation de sa base d'actionnaires ». Son premier actionnaire, avec une part de 

18,63 %, la banque nationalisée Bankia, est engagée depuis son sauvetage en 2012 

dans un plan de cession d'actifs non stratégiques, dont Deoleo devrait fairepartie. 

D'autres banques actionnaires pourraient également vouloir vendre leur participation, 

selon des médias espagnols, pour une part totale qui dépasserait 30 % ; ce qui 

forcerait l'acheteur à lancer une OPA sur la totalité du capital de Deoleo. 

« Le gouvernement espagnol ne veut pas que Deoleo soit morcelé », a déclaré, le 2 

avril, le ministre de l'agriculture, Miguel Arias Cañete. S'il a affirmé que son 

gouvernement « n'opposerait son veto à personne », il a pris soin de préciser que 

Madrid « suivait de près tout ce processus », selon un communiqué du ministère de 

l'agriculture.  

L'Etat espagnol a envisagé de prendre une participation dans Deoleo, a déclaré lundi 

le ministre des finances, Cristobal Montoro. Il aurait été question d'« une participation 

minoritaire, de la même nature que celles déjà acquises par le gouvernement dans les 

secteurs de l'alimentation et de l'agriculture », a déclaré le ministre lors d'une 

conférence à Madrid. L'importance que le gouvernement accorde à un éventuel 

changement d'actionnariat s'explique par le rôle crucial que peut jouer, à ses yeux, 

Deoleo dans les possibilités d'exportation de l'énorme production d'huile espagnole, 

qui ne peut pas s'écoulersur le seul marché national. 

Source : Le Monde.fr | 09.04.2014 


